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Nettement défaits lors de la
première manche à
Luanda, les juniors gabo-
nais vont devoir aller au
bout d'eux-mêmes pour es-
pérer franchir la montagne
angolaise et continuer de
caresser l'espoir de partici-
per au rendez qui se dé-
roulera en 2017 en Zambie.

SI l'on s'en tient aux pro-pos de veille de matchdu sélectionneurThierry DieudonnéMouyouma, et dequelques-uns des mem-bres de son groupe, lasélection gabonaise estarmée pour remonterson lourd handicap (0 –3) du match aller, le 21mai dernier, et éliminerl'Angola de la course à laqualification pour laCoupe d'Afrique des na-tions des moins de 20ans, prévue en 2017 enZambie.Cela signifie qu'ils pour-ront faire aussi bien quela génération des U17gabonais qui, en 2012,après avoir été nette-ment battus sur le mêmescore lors de la premièremanche à Luanda,avaient renversé la va-peur à Libreville en do-minant les Palanquinhas(4 – 0), avant de se qua-lifier au tour suivantpour la phase finale auMaroc.De cette promotion, seulPatrick Menene MeKosso reste présentdans le groupe actueldes U20. Le portier rem-plaçant du CF Mounanaqui, comme en club, de-vrait conserver le mêmestatut ce samedi austade Augustin-Mone-dan de Sibang. Car le ti-tulaire, par ailleurs

capitaine, est Jean-NoëlAmonome. Lequeln'avait pas été exemptde tout reproche lors durevers du stade Dos Co-queiros de Luanda, faceaux juniors angolais.Il  faudra donc au joueurdu FC 105 livrer cettefois une partie plus so-lide, avec ses compa-gnons de l'arrière-garde.Tout en espérant que ladivision offensive fassefeu de tout bois.Les attentes seront doncgrandes sur JuniorMboulou Nzigou, MarioBernard Mandrault etMartin MayoulouMboula, trois joueurs

aux profils différents,mais que le sélection-neur gabonais estime ca-pables de dynamiter unedéfense angolaise qu'iljuge lourde.Ils dépendront, toute-fois, de la liaison milieu-attaque que devrontassurer Karl Mboudou,Nestor Sael Nzigou,Erwan Ndong Ndong,Danny Jehann MihindouBoubala et autres RubenLoufilou Ndella.Si elle n'est pas impossi-ble, la mission sembletoutefois ardue pour ungroupe qui n'a pu dispo-ser d'assez de tempspour améliorer ses auto-

matismes. La plupartdes clubs de premièredivision ayant tardive-ment mis leurs joueurssélectionnés à la disposi-tion de l'équipe natio-nale.Il faudra donc une asso-ciation d'éléments favo-

rables pour que les Ga-bonais mettent horscourse des Palanquinhasqui n'ont pu effectuer lareconnaissance du ter-rain, parce que arrivéshier soir seulement. 

Le groupe gabonais
Gardiens de but: Jean-Noël Amonome (FC105), Patrick MeneneMe Kosso (FC Mounana),Junior Noubi Fotso (CFMounana)
Défenseurs : WesleyRode Kama (FC 105),Druly Steeven Mous-sounda (AO CMS), Tho-mas Obounet (CFMounana), Pluvain Na-kassila (FC 105), ChrysObame Nze Mba (Spor-ting Port-Gentil)
Milieux de terrain :Erwan Ndong Ndong((FFAL), Ruben ClechkLoufilou Ndella (Manga-sport), Nestor Sael Nzi-gou (CF Mounana), KarlMboudou Mboudou (CFMounana), Danny Je-hann Mihindou Boubala((AO CMS), Ernest Par-fait Ondo Ebang(Irumba)
Attaquants: JuniorMboulou Nzigou (AOCMS), Martin MayoulouMboula (CF Mounana),Mario Bernard Man-drault (AS Pélican), Par-fait Ondo Nze (FC 105),Kevin Elo Aunouviet (AO

L'exploit ou l'élimination

Football/Coupe d'Afrique des nations U20/Qualifications/2e tour retour/Gabon - An-
gola/Ce samedi au stade Augustin  Monedan (15h30)

James Angelo LOUNDOU
Libreville/Gabon

L'Angola arrive armée pour ne pas revivre le scénario de ses U17 en 2012.
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Du portier Jean-Noël Amonome (à droite)...
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... à l'attaquant Junior Mboulou Nzigou, l'équipe 
gabonaise devra se surpasser pour espérer l'exploit.
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Thierry Mouyouma reste confiant, malgré le lourd
handicap à remonter.
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BOUC ÉMISSAIRE idéal pour justifierune contre-performance, l'arbitrage auGabon est souvent l'objet de critiquesacerbes. A tort ou à raison. Rares sontles dirigeants et encadreurs techniquesdes clubs du National-Foot 1 et 2, don-nant l'impression de connaître les 17lois de jeu, qui ne contestent pas systé-matiquement et abusivement les déci-sions des officiels. Ces responsables ettechniciens des équipes ignorant qu'il ya des canaux légaux qu'il faut saisir, à lapause ou à la fin d'une rencontre, pourexprimer leur mécontentement. Et si laréserve est fondée, conformément auxlois du jeu, il n'y a aucune raison quel'officiel fautif ne soit pas sanctionné parsa hiérarchie.L'interprétation des lois du jeu n'est pas

chose aisée. Surtout les lois 11 (hors-jeu) et 12 (fautes et incorrections). Ilfaut être un « initié » pour essayer demieux comprendre les subtilités de cesdeux lois, véritables casse-têtes dansl'arbitrage. Certes, le Gabon possède desarbitres qui travaillent avec sérieux.Mais d'autres, sans ambitions probable-ment, sifflent généralement pour béné-ficier des largesses de leurenvironnement de travail. Dans unpassé récent, certains officiels, arborantles tee-shirts de leurs clubs favoris, nes'en cachaient pas. Dommage que cegenre d'attitude décrédibilise, générale-ment, toute la corporation.  C'est celaaussi la nature humaine. Mais au moment où nos deux compéti-tions majeures de football amorcent

leurs phases décisives ( conquête dutitre pour les uns, et descente en divi-sion inférieure pour les autres), il estquestion pour les arbitres actuels defaire preuve d'impartialité et de neutra-lité sur le terrain. Des valeurs qui ontfait de leurs aînés (Jean-Fidèle Diramba,Pierre-Alain Mounguengui, feu Jean-Paul Mapangou, etc.) des références auniveau international. Au moment où laconquête du titre et la relégation en di-vision inférieure sont encore incertainesdans nos deux épreuves domestiques(National-Foot 1 et D2), le maintien del'équité n'est pas seulement l'affaire desofficiels. C'est également celle de l'organisateur :la Ligue nationale de football profes-sionnel (Linafp). Laquelle, en fonction

des enjeux, devra revoir, à un momentdonné, son calendrier. Afin que lesmatches des équipes de tête, ou du basde tableau, se disputent au même mo-ment : le même jour et à la même heure.Ceci, pour éviter que les uns et les au-tres, particulièrement les mauvais per-dants, ne crient au favoritisme. Des efforts dans ce sens permettrontaux prétendants au trône, et ceux qui sebattent pour le maintien, d'entrepren-dre une fin de saison dans une ferveursportive dénudée de contestations pou-vant remettre en cause ou noircir, à lafois, le déroulement et le dénouementdu National-Foot 1 et 2 (édition 2015-2016).

Éviter le favoritisme
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